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T\IEssIEuns,-La nécessité de créer des fer-
rmes-écoles-modûles se fait sentir depuis
longtems dans le Bas-Canada. Les colons
nyant abus ô jusqu'à ce jour, par une
culture épuisante, de la bonne qualité du
sol, menncent de réduire votre beau pays,
naturellement si fertile, en un vaste tène-
ment ruiné et improductif; on ne saurait
trop se lâter d'arracher les cultivateurs à
leurs funestes foutines, et de les mettre dans
la bonne voie.>Ce n'est pas par des conseils,
ni par des récompenses isolées que l'on
atteindra ce but, mais bien, par le bon ex-
emple d'une culture fertilisante et régénê-
ratrice, etpiar le4seignement de cette cul-
ture à la génération croissante.

Jo n'dppuierai pas davantage sur la né-
cessité*d'une pareille. création, yo s la
a ressentez comme moi

Une ferme école sera pour le Bas-Canada
une ouvre nouvelle, sans précédens, qui'
fixera ail plus haut degré l'attention * tous
les cultivateurs. Pour qu'elle leur soit pro-.
fitable, il fau'dra qu'élle leur fournisse
de bons exemples, d'utiles enseignenens,
et partant, qu'elle sait habilement dirigée.

Pour qu'une première ferme école ins-
pire de la confiance, il est indispensable
qu'elle soit placée, dès son début, sous le
patronage des lommes les plus instruits,
les plus compêtens, les plus influens du
pays. C'ést à vous, i1MM. que revient
de droit, sous tous les rap poris le patrona-
ge de cette institution pâti-itique ;vous
seuls êtes aptes à délibérer sur les moyensa
mettre en Suvre pour Qrriver à sa création,
sur letatuts qui devront a régir et li,
portance qu'on doit lui donner. ,

Messieurs, votre honorablts sécrêtaire M.
Evans, m'ayant chargé de vous faire un rap-
port sur l'organisation d'ine ferme modèle


